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Le terme "ethnopôle" fait référence 
au label créé en 1996, qui désigne 
un pôle na"onal de recherche et de 
ressources en ethnologie, reconnu 
par le ministère de la Culture (DIRI).

Au nombre de onze aujourd'hui, les 
Ethnopôles cons"tuent un réseau 
de structures originales, à 
l'intersec"on entre recherche et 
ac"on patrimoniale et culturelle. Ils 
renouvellent tous à leur manière et 
sur une théma"que singulière les 
liens entre l'ethnologie et les 
poli"ques culturelles.

L'ethnopôle GArae, associa"on loi 
1901, accueille ce#e nouvelle 
édi"on des Rencontres na"onales 
des Ethnopôles, le 29 et 30 
novembre 2021. En plus de célébrer 
les 25 ans du label, ces rencontres  
proposent un atelier d'échanges 
professionnels sur le thème : 
ac"ons territoriales, voca"on 
na"onale, exper"se interna"onale, 
pour les membres du réseau et une 
journée théma"que, dédiée à 
l'ethnologie des territoires, ouverte 
au public.

Maison des mémoires

Carcassonne

Accès en 

visioconférence

ici

https://us02web.zoom.us/j/86546710033?pwd=VVdTM1V3YmlJcVVIbHJJMG9HcXNJZz09
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202114 h 30

  

Mot d'accueil et 

introduction

Pascal Liévaux, Chef du département 

de la recherche, de la valorisation et du 

PCI (DIRI, DGPA), ministère de la 

Culture

Sylvie Sagnes, Présidente ethnopôle 

Garae, chargée de recherche CNRS

14 h 45

25 ans de label 

ethnopôle

Journée d'échanges 

professionnels : 

• Comment  chacun  des  11 
ethnopôles articuletil son action 
à l’échelle locale et nationale ? A 
ces  deux  niveaux  s’ajoute  pour 
certains  d’entre  eux  une  exper
tise  à  l’échelle  internationale  en 
tant  qu’ONG  accréditée  par 
l’Unesco. Qu’estce à dire ?
• Audelà d’un label, moyen 
de reconnaissance et de consoli
dation,  les  Ethnopôles repré
sentent un  réseau, un ensemble 
de  structures  et  donc  de  per
sonnes que réunit cette labélisa
tion.  Quel  est  aujourd’hui, 
audelà d’une simple catégorisa
tion,  la  réalité  et  la consistance 
des  relations  réticulaires  entre 
Ethnopôles  ? Pourquoi,  com
ment, dans quels sens sommes
nous  amenés  à  les  dévelop
per ? 

15 h  

 

actions territoriales,

vocation nationale

expertise internationale : 

Discussion libre sur la base d'un 

retour d'expérience

• Partage d’expérience sur le 
fonctionnement  des  Ethnopôles  : 
outil de gouvernance (PSC, articu
lation CA et CS), points d’articula
tions et de complémentarités entre 
la  structure  et  le  programme  de 
l’ethnopôle,  donc  entre  action 
culturelle et recherche.

Thomas Mouzard, Chargé de mission 

ethnologie et PCI, ministère de la 

Culture
16 h 

  

Le rôle des ONG 

accréditées par 

l'Unesco
Laurier  Turgeon,  Professeur  titulaire 
d'ethnologie et d'histoire, Université La
val, Québec, membre du comité de di
rection  du  Forum  des  ONG  de  la 
Convention  de  l'Unesco  de  2003  pour 
la sauvegarde du PCI

Accès en 

visioconférence

ici

https://us02web.zoom.us/j/86546710033?pwd=VVdTM1V3YmlJcVVIbHJJMG9HcXNJZz09


L'après-coup

Conférence- concert

à propos du patrimoine

par la compagnie La soustraction de fleurs et Cyril Isnart, anthropologue
18 h

tagnes ou accouche d’une souris 
et…  l’encre  coule  dans  les  jour
naux, les musées et les universi
tés  pour  trouver  la  recette  de  la 
potion magique de la sauvegarde 
éternelle.

Et si  l’on choisit souvent de pré
server  outils,  fêtes,  recettes  ou 
vieilles  pierres,  que  pèsent  ces 
motivations et ces critères au re
gard de nos vies, de nos quêtes 
individuelles  et  collectives,  de 
celles de notre voisin de palier ou 
de l’émigrant du bout du monde ? 
Le  passé  montré  par  le  patri
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nov

2021

Bien malin celui ou celle qui pour
rait aujourd’hui donner une défini
tion  consensuelle  du  mot 
patrimoine et  s’accorder  sur  son 
étendu et sa nécessité.

Réservé  au  bâti  selon  les  uns, 
annexant  l’immatériel  selon  les 
autres,  brandi  comme  un  éten
dard  de  l’identité,  annoncé 
comme une opportunité de déve
loppement local, critiqué pour ses 
déferlantes  touristiques,  le  patri
moine et ses réalités font débat. Il 
oppose ou rassemble, il fabrique 
des  communautés  ou  disperse 
les  énergies,  déplace  les  mon

moine  estil  bien  celui  que  nous 
réactivons  aprèscoup  dans  nos 
comptines,  nos  monuments  ou 
nos cuisines ?

C’est en croisant leurs approches 
que  le  trio  La  Soustraction  des 
Fleurs et l’anthropologue Cyril Is
nart ont décidé de s’emparer de 
ces  questions  omniprésentes 
dans  leurs  travaux pour  faire de 
leurs  échanges  un  objet  specta
culaire  à  michemin  entre  la 
conférence et le concert.

Il y a fort à parier que, dans cette 
confrontation entre expression ar
tistique  et  sciences  humaines, 
puisse  apparaître  de  nouvelles 
manières  d’approcher  ce  que  le 
patrimoine nous fait, et comment 
on peut s’en débrouiller, parfois.
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nov

2021

Journée d'échanges 

publics : 

ethnologie en 

territoires

Quel  est  l’apport  spécifique  de 
l’ethnologie à l’échelle territoriale, 
quand elle sort de la communau
té des chercheurs ? Quelle place 
se  rêvetelle  et  lui  laisseton  ? 
Doitelle se rendre utile ? Et si oui 
à  quoi  ?  Comment  l’ethnologie 
estelle perçue audelà de  l’exo
tisme et du scientisme ?
Regards  sur  la  fabrique  des 
sciences sociales ancrées sur un 
territoire : Comment sont élaborés 
les programmes ? Comment sont 
restitués  les  résultats  de  la  re
cherche ? Comment se positionne 
la  recherche  par  rapport  à  des 
programmes d’actions spécifiques 
et aux politique publiques (santé, 
environnement,  aménagement, 
travail,  culture  dont  sauvegarde 
du PCI, etc.) ? Quelles  relations 
entretientelles  avec  les  institu
tions culturelles : musées, centres 
culturels,  médiathèques,  tiers
lieux ?

9 h 15

Patrimoine culturel 
immatériel et 
musées : vers un 
‘tiers-lieu’ dans le 
secteur du 
patrimoine ?

Lily Martinet, chargée de mission 

patrimoine culturel immatériel, CFPCI

De 2017 à 2019, le CFPCI a agi 
en  tant  qu’opérateur  français  du 
comité de pilotage du projet « In
tangible Cultural Heritage & Mu
seums Project : IMP » réunissant 
quatre autres partenaires : Werk
plaats immaterieel erfgoed (l’ate
lier  patrimoine  immatériel  de 
Flandre), le Centre néerlandais du 
PCI,  Simbdea  (le  réseau  italien 
des  écomusées),  l’Association 
des musées suisses (AMS) et un 
groupe de réflexion composé de 
représentants d’institutions parte
naires.  Ce  projet,  financé  par  le 
programme Europe Creative, avait 
pour objet l’étude, d’une part, des 
zones  de  contact  entre  les  mu
sées et le PCI et, d’autre part, l’in
tégration de la sauvegarde du PCI 
dans  les  fonctions  et  dispositifs 
muséaux.

9 h 

  

accueil des participants



9 h 45

Ethnologues sur le 
terrain : D’una lenga 
l’autra (2018), 
Museoa Urtu (2021-
2023)
Terexa Lekumberri, responsable 
du service patrimoine, Institut culturel 
basque

 
En juin 2017, le ministère de la Cul
ture décernait le label Ethnopôle à 
un projet  quadriennal de  l’Institut 
culturel basque et du centre Georg 
Simmel  (CNRSEHESS)  interro
geant le thème « Patrimoine et créa
tion » et le regard que les acteurs 
culturels du monde de la conserva
tion et /ou de la création portent sur 
leurs propres pratiques.
Deux expériences menées par l’Eth
nopôle basque seront évoquées à 
Carcassonne : 
 La première, intitulée « D’una len
ga l’autra. Traversées musicales de 
la Soule au Limousin » et portée 
par  l’Institut  culturel  basque, 
l’EHESS et la DRAC Nouvelle Aqui
taine,  consiste  en  une  rencontre 
entre  artistes  du  Limousin  et  du 
Pays Basque dont l’objectif est la 
création d’un spectacle singulier en 
basque, occitan, et français mêlant 
musique, chant, poésie et théâtre. 
Deux ethnologues de l’EHESS as
sistent aux résidences d’artistes et 
apportent leur expertise sur la ma
nière dont la toile commune des di
versités  se  tisse  peu  à  peu, 

l’attachement au territoire, à la terre 
et à la langue constituant la clé de 
voûte du projet. 
 La seconde, dénommée Museoa 
Urtu (littéralement Fondre le mu
sée)  est  un  projet  pluriannuel 
(202120222023) de Nader Koo
chaki développé depuis plusieurs 
mois par l’ICB, le Musée Basque 
et  l’Institut  ARI  (Anthropological 
Research  Institute).  L’objectif  du 
projet est d’identifier des objets du 
musée de Bayonne qui pourraient 
être fondus afin de les transformer 
en cloches, le processus de trans
formation étant documenté et inté
gré  à  l’exposition.  La  démarche, 
novatrice, allie sciences sociales 
et art contemporain dans les do
maines de  la vidéo, de  la photo
graphie et du son. Elle pose aussi 
de nombreuses questions, notam
ment sur la place de l’ethnologie 
dans une dynamique de territoire 
et dans ses relations avec l’institu
tion muséale.

Accès en 

visioconférence

ici

https://us02web.zoom.us/j/86546710033?pwd=VVdTM1V3YmlJcVVIbHJJMG9HcXNJZz09


10 h 15

“INFRASONS, un projet 
de valorisation 
numérique et 
cartographique 
d’archives sonores : 
regards croisés sur 
la fabrique du 
patrimoine et de 
l’expertise musicale 
entre sciences 
humaines et 
sociales, mondes du 
patrimoine et 
expériences 
habitantes”
Camille  Frouin,  chargée  des  col
lections sonores ; Morgane Monta
gnat,  coordinatrice  du  label 
Ethnopôle,  Centre  des  musiques  tradi
tionnelles RhôneAlpes, Ethnopôle Mu
siques, territoires, interculturalités

À  première  vue,  le  projet  «  IN
FRASONS,  patrimoines  sonores 
d’AuvergneRhôneAlpes » s’ins
crit  dans  une  multitude  d’autres 
initiatives actuelles qui tendent à 
mobiliser les outils numériques et 
les  représentations  cartogra
phiques dans un but de valorisa
tion  de  contenus  sonores  peu 
accessibles au grand public (mu
siques,  pratiques  linguistiques, 
récits de vie, émissions de radio, 
etc.) et pourtant souvent envisa
gés  sous  l’angle  du  patrimoine 
culturel immatériel.
Audelà de ses usages récréatifs, 
pédagogiques,  ce  projet  engagé 
en 2020 et coporté par le Centre 

des  musiques  traditionnelles 
RhôneAlpes  (CMTRA)  et  par 
l’Agence des Musiques des Terri
toires  d’Auvergne  (AMTA)  inter
roge  à  bien  des  égards, 
notamment nos pratiques en tant 
qu’acteurs  du  monde  de  la 
culture, de la recherche et du pa
trimoine.  Reposant  sur  la  mise 
en  commun  de  plusieurs  exper
tises liées aux mondes musicaux 
comme à ceux des sciences hu
maines et sociales et aux métiers 
de  la  documentation  et  de  la 
conservation,  cette  initiative  vise 
à  élargir,  par  l’accès  à  des  res
sources  sonores  éditées  ou  in
édites,  la  perception  que 
chacun.e,  musicien.ne,  habi
tant.e,  acteur.trice  du  monde 
culturel  et  patrimonial,  cher
cheur.se,  a  de  l’espace  auver
gnat et rhônalpin. En ce sens, la 
mise en ligne de cette plateforme 
et,  plus  encore,  son  processus 
de construction, interroge les mo
dalités  de  la  rencontre  entre  le 
discours des sciences humaines 
et sociales sur  la musique et  les 
patrimoines  sonores  et  le  vécu 
sensible  d’un  espace.  Comment 
cette  plateforme  de  valorisation 
de  ressources  présentées 
comme  “patrimoniales”  peutêtre 
un lieu de questionnement sur le 
processus  et  les  acteurs  impli
qués dans  la  “fabrication” même 
de  ces  objets  patrimoniaux  ? 

Quels apports et rôles, entre légi
timation,  contextualisation  des 
ressources  et  complexification 
des questionnements,  jouent  les 
sciences  humaines  et  sociales 
en ce sens ? Comment la repré
sentation cartographique, mobili
sée  ici  comme  un  outil  à  la  fois 
ergonomique  et  ludique,  invite 
les sciences sociales à repenser 
leur manière de désigner, de dé
crire, de localiser, voire de territo
rialiser les phénomènes sonores, 
musicaux et linguistiques ? Enfin, 
quelles  appropriations,  quels 
usages  locaux,  quels  partena
riats se dessinent autour de l’outil 
et au carrefour des mondes de la 
recherche,  du  patrimoine,  de  la 
médiation culturelle et des expé
riences habitantes ?
Le  projet  Infrasons  laisse  ainsi 
entrevoir  la  manière  dont  les 
sciences  humaines  et  sociales 
sont  mobilisées  au  sein  de  pro
jets de valorisation et de média
tion  patrimoniales,  ainsi  que  la 
façon selon laquelle les outils nu
mériques et cartographiques, au
jourd’hui  en  plein  essor,  les 
invitent  à  repenser  leur  manière 
d’appréhender  et  de  décrire  les 
phénomènes  sonores  qui  nous 
entourent.



10 h 45

Pêcheurs et cinéma, 
de l’ethnologie en 
Normandie
Karine Le Petit  responsable scien
tifique de l’Ethnopôle ; Helena Tata
ruch,  chargée  de  mission  Patrimoine 
culturel  immatériel,  Ethnopôle  La  Fa
brique de patrimoines en Normandie

De  la  transmission  des  connais
sances ethnographiques à la vo
lonté  de  sauvegarde  et  donc 
d’intervention  sur  un  patrimoine 
vivant,  l’actualité  de  l’ethnopôle 
de  Normandie  embrasse  une 
grande disparité de type d’actions 
sur le territoire. 
D’une part la création en 2017 du 
festival de cinéma et d’ethnogra
phie Altérités comme outil de dif
fusion  de  la  recherche 
ethnographique vers le grand pu
blic.  Chaque  année  depuis  cinq 
ans,  le  festival  propose  une  ou
verture  vers  la  compréhension 
d’autres cultures tout en aidant à 
appréhender également la sienne 
et  celles  qui  nous  semblent 
proches.  En  tendant  la  main  au 
public  par  le  biais  d’une  théma
tique  renouvelée  chaque  année, 
nous  leur  faisons découvrir  la  ri
chesse d’une approche ethnogra
phique.
D’autre  part,  une  enquête  en 
cours,  sur  l’exploitation  des  pê
cheries fixes en bois du littoral de 
la  Manche,  mobilise  à  la  fois  la 

11 h 15

Actualité de 
l'ethnopôle de la 
Maison du 
Patrimoine oral de 
Bourgogne : 
"Déprisonner" un 
observatoire 
populaire de la 
carcéralité et une 
fabrique sociale 
orale.
Caroline  Darroux,  anthropologue 
(LIR3S, Université de B) directrice de la 
Maison  du  Patrimoine  oral  de  Bour
gogne

La  MPOB  conçoit  depuis  2020 
son  programme  de  recherche 
action  coopérative  "Déprison
ner".  Issue  d'une  écoute  partici
pante  du  territoire,  cette 
opération  rassemble  des  cher
cheurs,  un  musée,  des  associa
tions,  des  services  d'archives 
départementales,  des  artistes  et 
des  habitants.  L'impulsion  fut 
donnée par la volonté d'une mu
nicipalité  de  réhabiliter  une  pri

discipline ethnologique et  le PCI 
et  nous  conduit  à  expérimenter 
une  posture  sur  le  terrain  beau
coup  plus  interventionniste  que 
pour  d’autres  projets.  Nous  ten
tons  en  effet  dans  ce  cadre  de 
trouver une solution pour éviter la 
disparition d’un patrimoine, dispa
rition  envisagée  pour  des  motifs 
notamment juridiques.

son  circulaire  du  XIXe  siècle  en 
musée. Partager une méthodolo
gie  inductive,  "remonter" des ar
chives pour élaborer patiemment 
et  collectivement  un  protocole 
d'ethnographie préventive, tel  fut 
l'enjeu  du  lancement  de  cet  ob
servatoire populaire de  la carcé
ralité.  Mais  l'oralité  qui  irrigue 
toutes  les  dimensions  des  ac
tions de  la MPOB permet d'aller 
plus  loin  en  ouvrant  le  champs 
de  l'actualité  de  cette  question 
de  l'enfermement.  Nous  présen
terons  les  hypothèses  ouvertes 
par  ces  travaux  et  les  retours 
suite  aux  premières  restitutions 
publiques. 

Accès en 

visioconférence

ici
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11 h 45

« Il est passé par ici… 
Il repassera par là… 
Quand la figure de 
l’étranger vient 
perturber l’ordre du 
discours sur le 
territoire alpin et sa 
mise en patrimoine ». 
Quelques 
réflexions autour 
de la fabrique d’une 
exposition
Philippe  Hanus,  coordinateur  de 
l’Ethnopôle  Migrations,  Frontières,  Mé
moires,  coordinateur  scientifique  de 
Réseau  Mémorha,  chercheur  associé 
au LARHRA et à PACTE

Dans le champ patrimonial en gé
néral, et dans les musées en par
ticulier,  les  mobilités  et  les 
migrations  ont  été  traditionnelle
ment peu abordées. Au cours des 
années 1990, diverses  initiatives 
(émanant du monde associatif et 
de  la  recherche  en  SHS  en  lien 
avec  des  institutions  muséales) 
sont  prises  à  l’échelle  locale  ou 
régionale,  visant  à  intégrer  la  fi
gure  de  l’étranger  ou  celle  de 
l’immigré  dans  des  expositions 
ou des manifestations culturelles. 
Depuis les années 2000 cellesci 
vont se multipliant aussi bien en 
zone urbaine que dans le monde 
rural.
Le principe des musées étant lié 
originellement  à  une  volonté  de 
stabiliser des collections au sein 
d’un  territoire,  celui  d’une  an
cienne province (comme le Dau

phiné),  d’un  département  ou 
d’une ville, l’intégration de « celui 
qui n’a pas de lieu propre », dans 
de  tels  dispositifs  ne  va  pas  de 
soi.  En  effet  l’«  étranger  »  vient 
perturber  l’ordre  du  discours  sur 
les  territoires  en  posant  la    déli
cate  question  de  l’ancrage,    de 
l’attachement  ou  encore  du 
«  sentiment  d’appartenance  »  à 
des  ensembles  territoriaux 
d’échelle variable, du local au na
tional  voire  au  transnational  (on 
pense  ici  aux  populations  tsi
ganes  à  la  fin  du  XIXe  siècle)… 
Chemin  faisant  il  nous  interpelle 
sur  la  manière  dont  est  pensée 
l’autochtonie  et  remet  en  ques
tion  le  paradigme  français  de  la 
sédentarité.
En accompagnement de la sortie 
du film d’animation « Interdit aux 
chiens  et  aux  Italiens  »  (Alain 
Ughetto,  Gebeka  films  2022  : 
https://www.gebekafilms.com/
fichesfilms/interditauxchienset
auxitaliens/) le  Cpa prépare une 
exposition sur l’expérience migra
toire  d’une  famille  piémontaise 
entre mondes alpin et rhodanien, 
des  années  1860  aux  années 
1960.  Ce  projet  ne  va  pas  sans 
susciter  bien  des  interrogations 
sur  les  différentes  manières 
d’évoquer  la  présenceabsence 
des « Italiens dans la Drôme ». 

12 h 15
Pause déjeuner
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13 h 30

Entre recherche et 
action : deux 
programmes 
européens de 
coopération
JeanJacques Casteret, directeur 
adjoint,  directeur  délégué  de  l’Ethno
pôle  occitan  et  Nouvelle Aquitaine,  et 
Mathilde  Lamothe, chargée  de 
mission  programme  Poctefa  Prome
theus  au  CIRDOC–Institut  occitan  de 
cultura.

Si le périmètre ou l’approche des 
appels  à  projets  émanant  des 
collectivités  ou  de  l’Europe 
peuvent  conditionner  les  pro
grammes  mis  en  œuvre  par 
l’Ethnopôle occitan et  ses parte
naires,  l’ethnologie  –  qu’elle 
avance  masquée  ou  non    est 
bien présente et agissante  :  ins
piratrice  du  projet,  guide  métho
dologique  ou  éthique.  En  retour, 
le projet peut tout autant la nour
rir  en  matière  ethnographique 
nouvelle ou le programme et ses 
résultats constituer de nouveaux 
objets de recherche.
L’Ethnopôle  occitan  présentera 
l’encours  de  deux  programmes 
de  coopération  européenne 
entre  collectivités  territoriales, 
établissements  culturels  et  uni
versités,  portant  sur  diverses 
formes de Patrimoine culturel im
matériel  et  impliquant  des  cher
cheurs  en  ethnologie  :  un 
programme  transfrontalier  euro
péoandorran portant sur la valo

14 h 

Un crabe dans les 
Mille Étangs ! 
Retour sur 
expériences d'une 
ethnologue 
chargée de missions
Aurélie Dumain, Ethnopôle « Réin
ventons  les  musées  populaires  »,  Mu
sées départementaux A. & F. Demard

Revenant  sur  une  série  de  re
cherches  menées  au  sein  de 
musées  départementaux  d'arts 
et  traditions  populaires,  cette 
communication  décrit  l'affirma
tion progressive d'une démarche 
ethnologique  fondée  sur  l'art  de 
partir  des  assignations  de  rôles, 
d'assumer d'être prise voire cap
turée, pour proposer des pas de 
côté collectifs à même de dessi
ner une poétique de l'habiter.

risation  des  “feux  solsticiaux” 
dans  les  Pyrénées  classés  par 
l’Unesco, et un programme Sud
Ouest  européen  sur  “le  PCI 
comme  facteur  de  développe
ment local”.
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14 h 30 

« Allo, allo ! » 
Entendez-vous dans 
les campagnes ?
Marie Baltazar,  ethnologue,  Ethno
pôle  Groupe  audois  de  recherche  et 
d’animation ethnographie

Depuis  le  printemps  2019,  les 
polémiques  se  multiplient  oppo
sant  les contempteurs et  les dé
fenseurs  des  «  bruits  de 
campagne  »,  au  point  d’inspirer 
une proposition de  loi « visant à 
définir  et  protéger  le  patrimoine 
sensoriel  des  campagnes  fran
çaises », votée par  le Parlement 
en janvier 2021. Le Pays carcas
sonnais  connaît  depuis  les  an
nées  1990  les  mêmes  remises 
en cause des sons qui  rythment 
le  quotidien.  Mais  l’enquête  eth
nographique  qui  s’impose  s’at
tache  moins  aux  «  bruits  de 
campagne  »  qu’aux  «  bruits  de 
village  »,  autrement  dit  à  ceux 
qui, produits par les hommes, re
lèvent  d’un  patrimoine  immaté
riel,  telles  notamment  les 
«  publications  »,  propres  à  ce 
territoire, à savoir des annonces 
de  natures  diverses  diffusées  à 
forte voix par hautparleurs. L’at
tention  porte  sur  la  fonction  so
ciale  et  symbolique  remplie  au 
présent  par  ces  productions  so
nores, autant que sur  les souve
nirs,  aussi  fournis  que  réjouis, 
qu’elles  déclenchent  chez  ceux 

qui  les  ont  émises  ou  enten
dues.  Tout  en  évoquant  ce  qui 
singularise  les  villages  compris 
dans  le  périmètre  de  l’enquête, 
la  présentation  rendra  compte 
de  la  collaboration  entre  une 
ethnologue  et  un  vidéaste  au
tour  d'un  projet  de  film  docu
mentaire  abordant  la  question 
des patrimoines sonores et sen
sibles.

15 h  

Articuler recherche 
en ethnologie et 
sauvegarde du 
patrimoine culturel 
immatériel 
Thomas Mouzard,  chargé de mis
sion  ethnologie  et  PCI,  minitère  de  la 
Culture

L'ethnologie, discipline en renou
vellement constant, dispose d'un 
dispositif d'enquête propre lui per
mettant de saisir de l'intérieur des 
réalités sociales contemporaines 
et  complexes.  Elle  se  trouve  à 
même  de  livrer  une  compréhen
sion de la réalité sociale, à com
mencer par les notions même de 
«  culture  »,  «  communautés  », 
« patrimoine », « tradition », etc. 
La sauvegarde du patrimoine im
matériel ouvre une voie à l'impli
cation citoyenne, la collaboration 
entre communautés culturelles et 
professionnels  de  la  culture,  la 
connaissance active et  la  recon
naissance  de  ces  communautés 
culturelles  et  de  leurs  pratiques 
dans l'espace publique.Par la pro
duction  de  savoir  et  par  l’action 
culturelle,  recherche  anthropolo
gique  et  sauvegarde  du  PCI 
mettent en évidence le caractère 
construit des identités et des pra
tiques sociales, dans la durée et 
l'interactivité.  L’articulation  et  la 
complémentarité entre recherche 
en science sociales et sauvegarde 
du  PCI  reste  un  enjeu  pour  les 
pour  les politiques publiques, de 
la culture et audelà.
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16 h

escapade

Visite guidée de la 

citée de 

carcassonne

par  Christiane  Amiel,  ethno
logue,  coauteur  de  l'étude 
"Entre  mémoire  et  usages  :  La 
Cité  de  Carcassonne  ou  les 
temps  d'un  monument",  souste
nue  par  le  ministère  de  la 
Culture.  Conduite  de  1996  à 
1999, cette enquête a donné lieu 
à  un  Carnet  du  LAHIC,  paru  en 
ligne  en  2010  (http://garae.fr/
Carnet%20LAHIC%205.pdf)
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